
Une expérience de Transmission de l'Evangile 
à la session d’été de la Mission Universelle de l'Eglise 

« Va je t'envoie » 
du 24 au 27 Août 2015 

 
 
Depuis 8 ans, je travaille au service de la MUE. Je commence toujours par me présenter comme 
membre de la Fraternité Saint Marc. Pour cette session d'été, le bureau a retenu la proposition: 
apprendre l'entrée des myrophores au tombeau - Mc 16, 5 à 7 - ; un verset chaque matin comme nous 
le faisons dans notre famille spirituelle. Epreuves, joies et attentes  jalonnent cette marche de 4 jours. 
 
Les obstacles surgissent dès le matin du premier jour: l'apprentissage n'est pas écrit au programme, 
l'organisatrice a perdu le texte, le père Antoine oublie d'inviter les participants à demeurer dans la 
chapelle pour cette « méditation ». 
Elle se fera dans la salle de conférence et ouvrira l'après-midi. Une petite croix discrète, fixée au mur 
et qui a traversé le temps, oriente notre regard ; le théologien installe sa logistique sans égard pour ce 
qui se passe. Un écran descend et monte, dissimulant la croix et offrant le bleu du «ciel informatique» 
marqué du sceau « vidéo-connectée ». D'un ton ferme et sous le rire des participants, je m'entends 
dire « voilà comment le monde nous empêche d'écouter l'Évangile ». Aurais-je pu parler de la boîte 
du diable? 
 

«On entend le fracas des arbres qui tombent, mais pas le murmure de la forêt qui pousse» 
Proverbe Touareg 

 
    Joie de transmettre l'événement de la Résurrection en présence d'une douzaine de prêtres, 

d'un vicaire général, du président de la MUE, Monseigneur Dognin, 
Joie pour le témoignage de sœur Léo, sœur indienne qui me confie son émotion, 
Joie pour les paroles du père Basile disant : «  c'est cela que je cherche pour ma catéchèse »; 
Joie pour les questions des participants sur la traduction, les gestes, la mémorisation... 
Joie d'entendre le directeur de la MUE dire à plusieurs reprises que nous devons cultiver notre 
mémoire de l'Evangile et que cet apprentissage est très sérieux et non infantilisant, 
Joie pour la persévérance de Jean-François demandant chaque jour qu'il me soit donné un temps 
de parole pour dire devant tous, ce qu'est la Fraternité Saint Marc, 
Joie pour le silence qui m'est imposé par l'irruption de Monseigneur Centène, évêque de Vannes 

 
 

Joie de recevoir des paroles d'Anciens 
 

« Ne demandez pas aux gens ce qu'ils veulent mais offrez leur ce qui est bon » 
 

« Mettez un âne qui a soif à coté d'un âne qui n'a pas soif » 
 

« la Parole  rend libre et joyeux » 
 
 

Brigitte Thouvenot 
Gannat, 1 Août 2015 


